
Je ne peux pas sortir tout à fait la même après ces rencontres.  

L’apport de mes études de psychologue ont été bien pauvres (pour ne pas être plus sévère). 

Bien sûr j’ai dû chercher ailleurs, rencontrer ceux qui étaient sur le terrain, lire, observer... Les 

professionnels engagés m’ont apporté bien plus que tout ce que j’ai pu entendre sur les bancs 

de la fac.  

J’ai toujours rejeté les étiquettes d’approches et de courants tellement réductrices qui ne font 

qu’approfondir les malentendus et l’égarement… pour tous. 

Sur le terrain, les failles sont bien là, j’en ai été que trop souvent témoin. Parfois bien démunie, 

même si chacun fait son possible pour avancer. 

 

Sans être une remise en question de ma façon d’être et de penser, c’est un apport riche de 

sens que m’a fait don cette formation. Message percutant, non contradictoire mais 

complémentaire.  

Elle m’a permis de prendre le temps. De pouvoir penser, se poser dans le sacerdoce du 

« faire » et de la surconsommation de soins.  

Le rythme des jours de formation espacés sur plusieurs mois autorise à cheminer, continuer à 

penser.  Les intervenants touchants, d’une profonde sincérité et humilité mobilisent 

profondément l’esprit. 

 

Le propre de l’homme est d’être de quelque part, relié et attaché, d’avoir été porté, avec 

d’autres, autour d’autres. « Un bébé seul ça n’existe pas ». Winnicott a dit aussi que « l’enfant 

devient capable de vivre une existence personnelle satisfaisante alors qu’il s’engage dans les 

affaires de la société »… 

 

La médiation ethnoclinique ou médiation des groupes familiaux vient légitimer l’histoire. 

L’histoire de l’homme, de la famille, de l’humanité.   

Elle permet le témoignage, permet de croiser les chemins, de se poser. Pouvoir se retourner et 

voir les traces de nos ancêtres laissées dernière nous, qui nous suivent et malgré tout d’une 

certaine façon guident les nôtres.  

Je ne peux que louer cette approche que la formation m’a permis de « rencontrer ».   

Je souhaite progresser dans ce travail d’humanisation en continuant d’être dans l’échange et 

non le savoir. Pour toutes ces situations qui, si nous restons dans nos positions et sans remise 

en question « bloquent », nous échappent.  

Riche de cette approche mais aussi consciente des efforts à faire et du travail à soutenir.  

Ouf de l’air… Merci ! 
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